
L'homme met le feu aux poumons de la terre

La terre régénère son air par la forêt

L’Amazonie est là pour nous le rappeler 

L’élevage intensif a besoin de pâtures

Ce sont les incendies qui demain les assurent

Les dirigeants s’offusquent du boycott brésilien

Qui ne veulent écouter les conseils des anciens

Et ils dénoncent même le colonialisme

De ces écologistes les soupçonnant d’entrisme

Depuis des décennies de nombreux chercheurs d’or

Déversant dans le fleuve des tonnes de mercure

Et pour coloniser on a su mettre dehors

Les tribus autochtones c’est l’Etat qui l’assure

Le fleuve Amazone est le plus long sur terre

Arrosant le Pérou, Colombie et brésil

La forêt qu’il arrose pousse dans une serre

De multiples espèces sont aussi en péril

La colère qui monte de toutes les nations

Pour condamner le feu mis là par la déraison

Ne permet pas d’éteindre cette calamité

Le brésil déforeste pour après replanter

Une route appelée la route du soja

Est significative de ce qu’on plantera

Pour couronner le tout existe un jour du feu

Instauré par l’état qui peut servir d’aveux 

La foret disparue les sols s’appauvrirons

Et de nombreuses pluies et des inondations

Couvrirons la planète sans aucune raison

Les glissements de boue en seront la rançon

L’Amazonie se meurt c’est par la déraison

De cette humanité dont la seule ambition

Est dans la création de nouvelles ressources

Pour transformer la terre qui est en fin de course
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